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700 $ pour le défi tête rasée

Dans un élan de solidarité émouvant, 
trois délégué-e-s au 14e congrès, Jean 
Crépeau, Claudine Fleurant et Monik 
Desjardins, ont relevé le défi tête rasée 
afin de récolter des fonds pour la lutte 
contre le cancer. Il faut également souli-
gner le travail efficace de Marilyne Bas-
tien à la sollicitation !  Jean et Marilyne 
sont allés remettre la somme de 700 $ à la 
Fondation de l’hôpital Charles-Lemoyne.

Dans le contexte où au cours des pro-
chains mois et des prochaines années, le 
gouvernement Couillard va évaluer la per-
tinence et l’efficacité de ses principaux pro-
grammes sociaux, les 235 délégué-e-s au 14e 
congrès de la FLHMQ ont voté, à une très 
forte majorité, une résolution demandant 
le regroupement des 450 petits offices afin 
d’avoir des services de meilleures qualités. 
Les locataires réagissaient ainsi à la paru-
tion d’une étude commandée par la SHQ sur 
la gestion dans les offices de moins de 100 
logements et qui concluait à un manque de 
moyens de ceux-ci.

Le congrès a également demandé aux 
16  membres du conseil d’administration et 
à son nouveau président, Sylvain Labrecque, 
de Montréal, de tout mettre en œuvre pour 
se faire entendre par la Commission sur la 
révision des programmes et auprès des élus 
à l’Assemblée nationale du Québec afin 
qu’ils préservent les HLM dans leur volonté 
d’amputer 3  milliards  $ dans les dépenses du 
Québec.

Un débat bien senti mais fort civilisé sur 
la possibilité d’avoir des HLM sans fumée a 
permis d’établir les conditions de deux ou 
trois projets pilotes pour étudier les pour et 
les contre de la question dans le cadre des 
nouveaux immeubles en Accès-Logis réali-
sés par les offices.

Une résolution a aussi été votée à l’effet de 
s’associer à l’équipe de recherche du profes-

Révision des programmes par le gouvernement du Québec 

La FLHLMQ formule une proposition
pour de meilleurs services dans les HLM

Plus de peur que de mal 
		  pour le logement social

seur Paul Morin afin de tenir, dans les régions 
de Québec, Montréal et de la Montérégie, des 
activités ayant pour but de valoriser le savoir 
des familles impliquées dans leur associa-
tion. Cette démarche sera complétée par 
l’organisation d’une conférence sur le pou-
voir réel des locataires dans les HLM, tenue 
le jour précédant notre prochain congrès, en 
collaboration avec nos amis de la Confédéra-
tion nationale du logement en France.

Finalement, une conférence très intéres-
sante animée par Raymonde Dufour de l’As-
sociation du Jolibourg à Québec, de Richard 
Fitzgerald de Terrasse Ontario à Montréal, 
de Mylène Berger, agente de développement 

communautaire à l’Office de Gatineau et de 
Paul Morin, professeur à l’école de travail so-
cial de l’Université de Sherbrooke a permis 
des échanges très fructueux sur les attitudes 
et les moyens de favoriser l’implication des 
autres locataires de nos immeubles dans nos 
associations.  

Le nouveau président de la FLHLMQ a 
conclu l’évènement en invitant tous les loca-
taires au 15e congrès qui aura lieu les 5 et 6 
juin 2015, à l’Université Laval, à Québec. 

Tous les documents du congrès sont 
accessibles sur le site de la fédération 

au www.flhlmq.com.

Dans le déluge de mesures d’austérité 
contenu dans le premier budget du nouveau 
gouvernement à Québec, la FLHLMQ est heu-
reuse de constater que le logement social a 
été épargné. Les crédits de la Société d’ha-
bitation du Québec n’ont pas été réduits de 
façon drastique comme ce fut le cas pour plu-
sieurs autres ministères ou sociétés d’État et 
la construction annuelle de 3 000 nouveaux 
logements en AccèsLogis est toujours pré-
vue. De plus, après bien des sueurs froides, 
la bonne nouvelle est arrivée du coté d’Ot-
tawa ; la rénovation de nos HLM pourra se 
poursuivre puisque la SCHL accepte finale-
ment d’autoriser la Société d’habitation du 
Québec (SHQ) à investir 283 millions $ en 
2014 plutôt que le 200 millions $ initialement 
permis. Même si cela constitue une réduc-
tion par rapport aux 336 millions $ consacrés 
aux rénovations de nos HLM en 2013, cela 

Les membres du conseil d’administration de la FLHLMQ.

demeure une somme considérable. On peut 
se féliciter d’avoir contribuer collectivement 
par notre campagne de 15 000 cartes postale 
au ministre Denis Lebel à cette prise de déci-
sion de la SCHL. Rappelons que pour éviter 
le pire lors de la fin des conventions avec le 
fédéral, il est essentiel d’obtenir 300 millions 
$ par année pendant les dix prochaines an-
nées afin de remettre en bon état nos 63 000 
HLM qui ont encore besoin de 3 milliards $ en 
travaux de modernisation. Par contre, notre 
sort repose maintenant entre les mains de la 
Commission de révision des programmes qui 
a reçu le mandat du gouvernement Couillard 
de suggérer des coupes de 3 milliards $ dans 
le budget du Québec. Comme l’a voté notre 
dernier congrès, la FLHLMQ devra profiter de 
ce sursis pour convaincre les élus libéraux de 
la pertinence des HLM et de sa proposition 
pour en améliorer la gestion.
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Un colloque national sur le savoir des locataires de HLM

Au printemps dernier, cette 
magnifique toile «Les oiseaux»a été 
remise à l’OH de Sorel-Tracy.   De-
puis, plusieurs autres personnes ont 
participé à des projets de toile com-
mune, dont Lucille Ferland, Jacque-
line Millette, Micheline Lafrenière, 
Denise Richard et d’autres loca-
taires. La  toile « Le zèbre »  a été 
peinte par Julien Jacques, Mireille 
Chapdeleine et Claudette Gervais et 
leur professeur Raymond Gendron.  
Elle a été installée dans le bureau 
de la comptable de l’office, Julie.   
	N ous avons aussi un groupe de 
peinture qui est formé de locataires, 
lesquels se réunissent à tous les ven-
dredi après-midi dans la salle com-
munautaire pour peindre ensemble 
et partager leur savoir. Ce groupe est 
ouvert et gratuit. Chacun apporte 
son matériel et son expérience.   
	N ous sommes très fière de nos 
artistes de Sorel-Tracy!

Marilyne Bastien,
organisatrice communautaire

Association des locataires 
HLM de Sorel-Tracy

Comment les délégué-e-s 
ont apprécié leur 

14e congrès?

Près de la moitié des locataires présents 
ont pris la peine de donner leur 
appréciation du déroulement du 14e 
congrès. Voici les principaux résultats 
(à lire dans l’ordre suivant : très satisfait,  

satisfait,  insatisfait ).

Déroulement général :	 84%	 15%	 1%
Rapport d’activités:	 88%	 10%	 2%
Rapport financier :	 88%	 12%	 0%
Conférence Fièr-e-s d’être en association :	 
		  92%	 8%	 0%
Intervention de la shq :	 56%	 35%	 9%
Échange en ateliers suite à la conférence :	
		  70%	 26%	 4%
Soirée festive :	 81%	 15%	 4%
Ateliers de formation : 	 73%	 23%	 4%
Plénière d’adoption des propositions : 
		  76%	 23%	 1%
Repas :	 64%	 22%	 14%
Hébergement : 	 74%	 19%	 7%
Organisation transport :	96%	 4%	 0%
Courtoisie du personnel de la FLHLMQ :	
		  96%	 4%	 0%

Suite au succès des premières journées de formation, qui ont eu lieu dans 

plusieurs villes du Québec, avec la précieuse collaboration des organismes de justice 

alternative, le CA de la FLHLMQ a décidé d’organiser, au cours des 24 prochains 

mois, une tournée systématique de chacune des régions du Québec.

Les associations et les CCR seront donc invités à se déplacer dans une ville 

centrale à l’intérieur de leur région pour participer à cette formation. Les frais de 

transport seront remboursés par la FLHLMQ.

Le 7 juillet dernier, une douzaine de per-
sonnes se sont réunis afin de jeter les bases de la 
résolution votée au 14e congrès à l’effet de mettre 
en valeur le savoir des locataires.

Avec la collaboration de l’équipe de recherches 
de Paul Morin, de l’Université de Sherbrooke, nous 
tiendrons une série de trois ateliers avec les fa-
milles à Québec, Montréal et en Montérégie pour 
récolter leur expertise sur trois grands thèmes : 
1) Comment les associations ont influencé posi-
tivement la gestion des offices ? ; 2) Comment les 
locataires vivent-ils ensemble malgré leurs diffé-
rences ? ; 3) Qu’est-ce qui fait la force des associa-
tions ?  

Ces ateliers se concluront par un grand colloque 
national, qui se tiendra le 4 juin 2015, à l’Université  
Laval, à Québec, la journée précédent le 15e congrès 
de la FLHLMQ. Fait inusité, ce sont les locataires 
qui agiront à titre d’expert lors de ce colloque.

« J’aime mon voisin » 
en tournée à travers le Québec

Si vous êtes actifs dans une association pour famille dans ces régions, atten-

dez-vous à recevoir bientôt une invitation. Sinon, n’hésitez pas à nous téléphoner 

pour plus d’informations.

Des artistes peintre 
		  dans les HLM de Sorel-Tracy

Fédération 
des locataires
d’habitations 

à loyer modique 
du Québec
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Souvent, sans même le savoir, les asso-
ciations qui ont du succès appliquent les 
trois règles de base d’une approche ap-
pelée d’empowerment, qui mise sur les 
forces des personnes plutôt que sur leurs 
faiblesses, afin de les mettre en action. 

1. La décision collective 
Si l’office décidait à votre place des activi-
tés qui sont à faire dans votre salle com-
munautaire et vous reprochait par la suite 
de ne pas l’avoir aidé à les réaliser, que lui 
répondriez-vous? Probablement quelque 
chose du genre : «c’est toi qui l’a décidé 
alors c’est à toi de le faire !» 

Idéalement, une personne qui se sent 
impliquée dans la prise d’une décision 
sera plus encline à s’impliquer également 
dans sa réalisation. À l’opposé, une per-
sonne qui n’est pas du tout impliquée dans 
une décision se sentira beaucoup moins 
concernée par la concrétisation de celle-
ci. Alors comment faire en sorte que le 
plus grand nombre de nos locataires soient 
impliqués dans la prise de décision quand 
vient le temps de planifier nos activités de 
l’année? 

Premièrement, il faut que les loca-
taires élus adoptent la bonne attitude et 
se mettent résolument en « mode écoute » 
des besoins et des désirs exprimés par les 
autres locataires. Il s’agit d’aller volontai-
rement vers les plus isolés, ou ceux qui 
ne participent pas, ceux des autres clans, 
pour essayer de créer un climat favorable 
à l’expression de leurs besoins afin de sa-
voir ce qui leur serait utile. Surtout, soyez 
ouverts aux nouvelles idées et évitez de 
rabrouer les gens qui peuvent avoir de la 
difficulté à exprimer leurs besoins ou leurs 

Comment se fait-il que certaines associations réussissent à tenir 
plusieurs activités alors que d’autres ont l’impression de devoir tout 
faire toutes seules ? *

L’association des locataires de La Pocatière 
a tenu des bingos afin de venir en aide aux 

sinistrés de Lac Mégantic.

Le 10 juillet, 19 locataires représen-

tants les différents immeubles construits 

par l’office, à l’extérieur du programme 

HLM, se sont réunis pour former ce qui 

deviendra le comité consultatif des rési-

dants des 2 000 locataires vivant dans les 

logements abordables à Montréal.

* Ce texte a servi de base de discussion aux 235 locataires qui ont participé 
au 14e congrès de la FLHLMQ sous le thème «Fier-e-s d’être en association».

désirs. L’assemblée générale ne 
suffit pas ! Créez toutes sortes 
d’occasions pour demander 
aux gens ce qu’ils et elles ai-
meraient : sondage, échange 
autour d’un café, jasette dans 
l’ascenseur, invitation à venir à 
la réunion du comité qui dis-
cutera des activités, etc.

2. La délégation du pouvoir
Ce n’est pas uniquement aux 
locataires élus dans le comité 
à qui revient le rôle de prendre 
en charge ou d’animer les acti-
vités, mais c’est leur responsa-
bilité de voir à ce que les acti-
vités se réalisent. Il faut donc 
trouver les moyens de déléguer à un ou 
plusieurs locataires certaines charges. 

Si tout le monde est d’accord avec le 
principe de déléguer, comment se fait-il 
que ce soit si difficile à faire ? 
•	 Parce que les choses ne seront pas faites 

comme je le ferais moi-même. 
•	 Parce qu’il faut faire confiance et donner 

à d’autres le pouvoir de décider. 
•	 Parce qu’il faut supporter et valoriser 

les autres au lieu de s’attendre à être 
supporté et félicité soi-même. 
Les bons comités sont ceux qui s’as-

soient avec des locataires pour leur confier 
une mission (par exemple tenir le bingo, 
s’occuper du jardin, de la pétanque, etc.) 
en fixant certains résultats souhaités et 
qui, par la suite, laissent les bénévoles 
libres de choisir les moyens d’y arriver. Le 
comité fixe les objectifs, le budget et sup-
porte les bénévoles dans leurs actions. 

3. La valorisation des résultats 
Loin de se désintéresser des tâches qui 
sont déléguées à d’autres locataires, le 
comité doit ensuite veiller à les supporter, 
les encourager et surtout les remercier. En 
mettant des efforts à élargir le cercle des 
locataires actifs, en leur donnant confiance 
en leurs habiletés, on prépare notre relève. 
Dans le cas contraire, lorsqu’on joue les in-
dispensables et les surhommes ou les su-
perwomans, on décourage sans le savoir 
les autres à prendre notre place. 

De plus, en jouant un peu le rôle d’un 
chef d’orchestre qui fait jouer les autres 
plutôt que de jouer les hommes ou les 
femmes orchestre on se rend moins sujet 
aux critiques personnelles puisque les dé-
cisions et les actions sont menées par tout 
le monde.

Même si tout demeure à définir dans 
cette nouvelle expérience, dans un 
contexte financier où tout doit s’autofinan-
cer avec le loyer des locataires, l’enthou-
siasme des locataires et du personnel de 
l’office est évident. Ainsi, les locataires 
élus dans chaque immeuble ont insisté 
pour que leur substitut puisse assister éga-

lement aux réunions si il ou elle le désire. 
Pour minimiser les coûts de cette partici-
pation élargie, les locataires ont proposé 
de partager en deux leur dédommagement 
pour les frais de transport et, au besoin, 
d’apporter leur lunch si les réunions se 
prolongent en après-midi.

Comme l’expérience vécue à Montréal 
sera instructive pour l’ensemble des autres 
offices qui développent des logements 
abordables, la FLHLMQ suivra de près 
cette belle aventure. Le CA de la FLHLMQ 
a également décidé de former un comité 
de travail provincial qui réunira des loca-
taires vivant dans les logements abordables 
de Lévis, Magog, La Plaine, Montréal, etc., 
afin de nous conseiller sur les actions à 
poser pour favoriser l’organisation d’asso-
ciations de locataires dans ce nouveau 
secteur des offices d’habitation.

Un CCR pour le logement abordable à Montréal
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Du 18 au 26 octobre 2014
Participer à la Semaine québécoise  

de réduction des déchets

Au Québec, 13 millions de tonnes de déchets sont produits 
chaque année, soit un camion de 25 tonnes à la minute. La moi-
tié de nos matières résiduelles se retrouve dans les sites d’en-
fouissement alors que nous pourrions réduire à la source notre 
production de déchets et réutiliser nos rebuts comme ressources. 

C’est pourquoi, de concert avec la SHQ et le Regroupement 
des offices d’habitation, la FLHLMQ invite toutes les associations 
de locataires et les CCR à organiser une activité dans le cadre de 
la Semaine québécoise de réduction des déchets.

À Terrasse Ontario, à Montréal, l’association a organisé une 
cueillette collective des produits comme la peinture, les solvants, 
les piles, les produits électroniques, etc. D’autres font le tour des 
logements pour collecter les médicaments périmés et vont les 
porter à la pharmacie pour éviter les empoisonnements. À Laval, 
une association a organisé un repas communautaire sans déchet.

Inspirez-vous du petit dépliant que nous avons produit avec 
nos partenaires pour décider d’une action que vous pourriez 
organiser dans le cadre de cette semaine, et envoyez nous des 
photos de vos activités afin que nous les publions dans notre 
prochain bulletin.

Un HLM à louer ou à échanger sur Kijiji

Avec l’arrivée des médias sociaux, il est maintenant 
possible de louer ou d’échanger son HLM sur des sites de petites 
annonces gratuites comme Kijiji.  Ainsi, à Montréal, un locataire 
de HLM a annoncé qu’il voulait échanger son 3½ dans le quartier 
Rosemont contre un autre 3½ dans le centre-ville. Dans la petite 
municipalité de Champlain, c’est l’office qui annonce un beau 
5½ à louer, dans le presbytère rénové, avec vue sur le fleuve.

Dans les offices où les locataires ont gagné le droit de changer 
de logement de gré à gré, c’est-à-dire de pouvoir échanger de 
logement avec un autre locataire lorsqu’il existe un accord 
mutuel et que les vocations et typologies sont respectées, les 
sites de petites annonces gratuites deviennent un outil pour 
communiquer entre locataires.

Inévitablement, des locataires de HLM souhaiteront faire 
des échanges de HLM, non plus seulement à l’intérieur de leur 
localité mais aussi pour retourner dans leurs régions d’origine. À 
quand un échange Gaspé-Montréal ou Baie-Comeau-Longueuil ? 
Offices et locataires devront s’y faire car d’un seul clic, tous les 
HLM du Québec sont subitement devenus accessibles.

Près de 300 000 $ investis en 2014 dans 47 initiatives de 
développement durable, d’entraide et de mobilisation pour 
améliorer le milieu de vie des locataires de HLM 

2520, avenue Lionel-Groulx, local 202,  
Montréal (Québec) H3J 1J8 

514 521-1485  •  1 800 566-9662  
info@flhlmq.com  •  www.flhlmq.com    

Fédération des locataires d’habitations  
à loyer modique du Québec   (FLHLMQ)

68 % des locataires en faveur  
de HLM sans fumée

Selon un sondage non scientifique mené sur notre site au-
près de 242 personnes, 68 % des locataires seraient d’accord pour 
créer des HLM pour non-fumeurs, 27 % s’y 

opposent et 5 % ne savent 
pas.

La résolution votée à 
notre 14e congrès, de-
mandant la mise en place 
de deux ou trois projets 
pilote dans le cadre de 
nouvelles habitations réa-
lisées par les offices en 
AccèsLogis, a été bien 
accueillie à la réunion 
de la Table de concerta-
tion sur les  HLM publics 
du 17 juin 2014. Reste à 
voir si la SHQ ou certains 
gros  offices seront tentés 
par l’expérience.

De son coté, la FLHLMQ 
invitera les locataires, actifs dans les CCR des grandes villes, a 
étudié la possibilité de recommander à leur office de prendre 
une telle initiative.

Depuis sept ans, les différents congrès de la FLHLMQ ont ap-
prouvé le principe de mettre en place une police d’assurances in-
dividuelles à prix modique, autour de 12 $ par mois, en échange 
de l’obligation pour tous les locataires de HLM d’être assurés.

Actuellement, près de la moitié des locataires ne sont pas 
assurés et plusieurs se retrouvent à la rue chaque 
année sans aucune protection. Ceci, en raison du 
coût trop élevé des assurances ou du refus des 
compagnies de couvrir certaines habitations dans 
des quartiers jugés à risque ou certains locataires 
ayant des mauvais dossiers de crédit.

L’obligation d’être assuré, dans le respect du 
libre choix de l’assureur, amènera un volume qui 
permettra non seulement d’abaisser le coût de 
la prime comme nous le démontre l’entente que 
nous avions négociée avec la firme INTACT 
mais aussi de garantir qu’aucun locataire ne 
sera refusé en raison de son dossier.

Sous le PQ, ce changement réglementaire 
appuyé par la SHQ était rendu au Conseil 
des ministres pour adoption. Malheureu-
sement, le travail est maintenant à refaire 
et la FLHLMQ souhaite obtenir l’aval du ministre des Affaires 
municipales, Pierre Moreau, afin de pouvoir retourner en appel 
d’offre, le plus rapidement possible, sur ce projet.

Qu’arrive t-il avec les assurances ?
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